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FÉVRIER 2016
HOMMAGE

Musée, le Chaplin's World (NDLR
Les mondes de Chaplin), lui soit enfin
consacré, sur le domaine du
Manoir de Ban, là où il a longtemps
vécu jusqu'à son départ pour le

paradis du septième art. C'était le

25 décembre 2997, à l'âge de 88 ans.

11
nous a fait rire, nous a émus

jusqu'aux larmes. Clown
génial, mais aussi réalisateur et

compositeur, Charlie Chaplin a
laissé un héritage précieux non
seulement au cinéma, mais aussi
à l'humanité. Normal donc qu'un

Une fois ouvert ce printemps, le

public pourra apprécier un espace
muséal impressionnant, selon les

promoteurs, qui mettra en valeur,
avec les derniers moyens
technologiques, l'univers de Chariot.
TEXTES: M. B„ J.-M. R„ B. S., M. T. ET B. W.
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Quel est votre premier
souvenir de Chaplin
«J'aimais bien

ce vagabond »

DANIEL ROSSELLAT,
PATRON DU PALÉO FESTIVAL, 63 ANS

«Quand sont apparues
les premières télévisions

noir et blanc,
nous n'en avions pas
chez moi et allions chez
les voisins pour la voir.
C'est là que j'ai découvert
des extraits de films de Charlie
Chaplin pour la première fois, vers
8 ans. J'aimais bien ce vagabond
gentil, touchant, mais qui n'avait
vraiment pas de chance. Je riais
à ses gags au premier degré, puis
j'ai découvert qu'il y avait plusieurs
lectures de ses films. J'ai vu plusieurs
fois Les temps modernes, Le dictateur,
des films marquants.»
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«Il faut avoir
vu ses films »

ANNE BISANG, directrice du théâtre
POPULAIRE ROMAND À LA CHAUX-DE-FONDS, 5F ANS

«Quand j'étais enfant, j'ai vu de
nombreux films de Chaplin avec ma

sœur, surtout des courts métrages où
il joue le personnage de Chariot. Il a

bercé mon enfance. Charlie Chaplin
est un artiste universel, une figure
qui a marqué mon imaginaire et
inspire mon travail artistique. Avec Les

temps modernes, Le dic¬

tateur, il nous aide à

décrypter une réalité
toujours présente
aujourd'hui. Mais
avec humour et
de façon poétique,
faut avoir vu ses

films. »

«Je suis trèsjaloux
de son génie»

JEAN-LUC BIDEAU, acteur, 77ans

«Chaplin? C'est la personne qui m'a fait le plus
pleurer au monde. C'est terrifiant. Jamais, ça
ne m'a fait rire, il y a toujours le côté victimaire.
Son film qui m'a le plus marqué, c'est Limelight

[NDLR Les feux de la rampe], il y a une sorte
de tristesse. Je n'ai pas montré ses films à mes

enfants ou à mes petits-enfants, ils le font d'eux-
mêmes. Mais ils méritent de traverser les générations.

Je trouve extraordinaire ce qu'il fait, sa démarche, son
jeu d'acteur, son rapport intime aux autres... Je suis très
jaloux de son génie, de son talent.»
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«Inutile
de dire

que ça me
touche »

«Je ris comme

une baleine!»
MICHEL VOÏTA,
COMÉDIEN, 58 ANS

MARC DONNET-
MONAY,
HUMORISTE, F5 ANS

« Mon premier film
de Chaplin, ça
doit être The Kid.
Comme je suis

assez sentimental,
cela m'avait beaucoup

ému évidemment.

Mais ce qui me

frappe toujours avec
les films de Chaplin,
c'est la rapidité!
Des films vieux de
80 ans et aussi

rapides, c'est
incroyable. Alors

que des comédies

françaises
des années 70 ou
80 nous paraissent
tellement lentes! Mon

préféré, c'est Les feux
de la rampe. Ce vieux
clown fatigué,
mélancolique, la relation
qu'il a avec cette
jeune et belle
danseuse, inutile de dire

que ça me touche! Et

puis, la musique est

magnifique.»

generations-plus.ch

« Mon père nous montrait des

super 8 à mon frère et à moi. Mon premier
souvenir, c'est un court métrage avec Chariot, une
course poursuite avec un gros moustachu, entre
deux étages. Je devais avoir 5 ans. J'aimais le

côté espiègle. J'ai dû le voir 50 fois! J'ai aussi
deux films préférés. Les lumières de la ville, où
il ose abandonner son personnage de Chariot.
Et Le cirque, je ris comme une baleine à chaque
fois! Je le montre d'ailleurs à mes enfants
et à mes petits-enfants, c'est fait pour qu'ils
comprennent, ça fait partie des valeurs
essentielles.»

« Chaplin,
c'est universel »
ÉLISABETH BAUME-SCHNEIDER,
ANCIENNE MINISTRE JURASSIENNE, 53 ANS

«La découverte de Chaplin est liée à

la télévision. Nous ne l'avions pas, mes

parents en louaient une à l'occasion
d'événements comme les JO. C'était
en 1968, j'avais 5 ans et j'ai vu The Kid.

J'avais été très touchée.
Sinon, je me souviens

de séquences
particulières, jamais

de l'entier
d'un film, par
exemple de

l'espiègle
danse des

petits pains
dans La ruée

vers l'or». Le

film qui m'a le

plus marquée,
c'est Le dictateur,

avec la scène où Chaplin
danse et jongle avec la Terre.

Chaplin, c'est universel, ça touche au-
delà des âges et des cultures.»

Découvrez d'autres
témoignages sur
notre site:
www.generations-plus.ch
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